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Introduction


	Voulez-vous exciter et donner tout le plaisir que vous méritez?


	Envie d'un vrai moment de détente intime et de bienêtre?


	Continuez à lire!


	Avec ce livre vous aurez l'occasion d’avoir tout ce que vous avez toujours voulu mais que personne ne vous a jamais donné: beaucoup, vraiment beaucoup d'histoires explicites en français, comme vous l'avez toujours voulu!


	Vous avez devant vous une collection d'histoires explicites dédiées au bon sexe qu'il est possible d'avoir entre des hommes et des femmes qui aiment se faire plaisir. 


	Beaucoup des contes passionnantes à vivre seul ou en compagnie.


	Vous trouverez de nombreux dialogues entre les protagonistes des histoires, afin que vous puissiez aussi vous imaginer au centre de la scène, comme si vous étiez vous-même un personnage de l'histoire.


	Qu'est-ce que tu attends alors? Laissez-vous aller à la passion, à la provocation, aux fantasmes interdits que vous avez toujours eus, laissez tomber vos inhibitions et commencez à voyager avec des émotions.


	Pas de censure, 100% plaisir.


	Détendez-vous, installez-vous confortablement et embarquez pour un beau voyage plaisir.


	À votre orgasme!


	Qu'est-ce que tu attends? ACHETEZ LE LIVRE MAINTENANT!!!


	Le livre contient un contenu sexuel explicite et ne convient pas aux personnes de moins de 18 ans. Les histoires sont de pure fantaisie: les personnages sont tous d'âge et, comme le contenu, ils sont fictifs. 




Avant de commencer...


	Voulez-vous recevoir gratuitement 5 histoires érotiques rien que pour vous, et rester en contact avec moi?


	Inscrivez-vous à ma newsletter, afin d'être toujours informé de mes nouvelles collections érotiques et de télécharger mon cadeau!


	Voici le lien: Histoires Gratuites


	Voici le code QR :


	[image: ]


	Un bisou et une bonne lecture, Eva!


	 


	 


	 





 Fantaisie féminine 



	Je regardais, perdue dans mes pensées, le vent souffler les feuilles sèches le long de la route jusqu'à ce qu'elles disparaissent de ma vue, lorsque son appel m'a réveillée de mon sommeil languissant.


	Rien qu'entendre sa voix, c'était comme sentir sa présence à mes côtés, il me semblait remarquer son odeur et son regard scrutateur sur moi à travers la ligne téléphonique. Il m'invitait à dîner à l'Asador Donostiarra, enfin après un long moment nous nous verrions.


	Sous la douche, j'ai imaginé le déroulement de la nuit, j'ai vu sa peau bronzée, sa barbe de quelques jours, ses yeux noirs, ses mains puissantes... tout en lui m'attirait et faisait se réveiller mon corps comme s'il avait passé de longues années en hibernation.


	J'ai décidé de porter l'ensemble en dentelle bleu pâle, je ne l'avais pas encore porté et bien que je ne me sois jamais sentie très confiante dans un string, je savais que ce serait une soirée spéciale. À part cela, j'ai opté pour mon costume veste et pantalon ajustés et un beau châle qu'on m'a récemment offert. J'ai contemplé mon image dans le miroir et j'ai légèrement retouché mon maquillage, le résultat final m'a plu alors j'ai complété la tenue avec quelques gouttes de parfum dispersées à des endroits différents et stratégiques.


	Le taxi m'a déposée à la porte du restaurant, j'ai passé la porte d'entrée et presque sans m'en rendre compte, il se tenait devant moi, il était habillé presque comme je l'avais imaginé, une chemise blanche immaculée et un pantalon gris foncé, très élégant. Il s'est approché de moi et m'a embrassé légèrement sur les lèvres, c'était presque comme une bouffée d'air, je ne pouvais pas le goûter, mais son parfum m'a complètement enveloppée.


	Pendant le dîner, j'ai à peine mangé une bouchée alors qu'il le faisait avec appétit, notre conversation était agréable et divertissante, ponctuée de silences, de regards et de caresses de nos mains.


	Après avoir payé le dîner, il m'a pris par la taille, m'a raccompagné à la voiture et en ouvrant la porte de la voiture, il m'a dit que je voulais te montrer un endroit magnifique juste à l'extérieur de Madrid. La musique diffusée par les haut-parleurs était douce et évocatrice, nous roulions sur une route où il n'y avait presque pas de circulation, tandis qu'une pluie légère humidifiait le pare-brise.


	Il s'est garé sur le bas-côté de la route, sur une sorte de colline que nous avions gravie, est sorti de la voiture et m'a fait sortir aussi, il a à peine dit un mot, la pluie fine nous trempait, de cet endroit nous pouvions voir les lumières de la ville, une danse de lumières multicolores. Mon dos repose sur sa poitrine et nous sommes tous les deux comme des enfants qui ne sont pas pressés de sortir de la pluie.


	J'ai remarqué ses lèvres sur mon cou, ses mains couraient sur mon corps comme si elles jouaient de la harpe, il a posé une main sur mon ventre et m'a allongée sur le bonnet, ses doigts ont déboutonné mon pantalon et l'ont baissé lentement, il s'est penché pour se mettre entre mes jambes, il a embrassé mes fesses et les a frottées avec ses joues mal rasées, mon corps était hors de contrôle, je n'obéissais qu'à lui.


	Ses mains expertes ont commencé à me caresser intimement, provoquant des soupirs étouffés, lentement, en rythmes alternés, me rendant de plus en plus humide, me rapprochant toujours plus de l'orgasme. Et là, au milieu de nulle part, sous la pluie, où n'importe quel véhicule de passage pouvait nous observer, il a ouvert le tissu de mon string et ses doigts habiles ont écarté mes fesses pour remplir mon entrée arrière avec une dextérité absolue, profitant du plaisir que les Grecs anciens avaient appris et perfectionné.


	Je pouvais sentir son sexe chaud et palpitant à l'intérieur de moi, uriner sur moi, remplir chaque millimètre de mes entrailles, me donner un plaisir que je n'avais pas connu depuis longtemps et me conduire à un orgasme qui s'est terminé avec nous deux épuisés et trempés sur la voiture.


	Après quelques secondes de repos, nous avons essayé de reconstituer le désordre qu'étaient nos vêtements, nous nous sommes regardées dans les yeux, nous avons ri aux éclats et sommes remontées dans la voiture pour continuer notre voyage vers l'hôtel. Le trajet jusqu'à notre destination a été court et silencieux, l'atmosphère était remplie de la chaleur des moments passés quelques minutes auparavant, la sueur et les arômes salés intenses ont rempli la voiture, et moi, la tête posée sur son épaule, je me suis mordu la lèvre inférieure en essayant de discerner ce que le reste de la nuit allait apporter.


	L'endroit était très charmant, calme et isolé, c'était une ancienne demeure d'une famille noble convertie en hôtel, entourée de bosquets d'arbres presque partout, ce n'était pas facile à repérer depuis la route. Franchir la porte d'entrée était comme traverser une ligne du temps, les odeurs de lavande, de bois, de cuir et de tabac m'ont rappelé des moments de mon enfance dans la maison de mes grands-parents paternels. À la réception, il y avait juste une dame élégante qui nous a rapidement et discrètement installés dans l'une des chambres du premier étage.


	La chambre était spacieuse, propre et décorée dans un style simple, un grand balcon entrouvert sur un petit étang où la lune et les étoiles se reflétaient avec une clarté qui semblait plutôt flotter sur l'eau, le vent avait dispersé l'orage et il ne pleuvait plus, la fraîcheur de la nuit et l'odeur de la terre mouillée passaient par la porte du balcon.


	Ses mains caressaient ma nuque, mon cœur battait à nouveau, nous nous sommes embrassés lascivement, sa langue explorait chaque millimètre de ma bouche, ses mains descendaient dans mon dos et caressaient mes cuisses, des perles de sueur roulaient dans mon cou.


	 Il m'a pris dans ses bras et m'a allongé sur le lit, ses doigts ont commencé à déboutonner mes vêtements et j'étais rapidement en sous-vêtements. Il s'est levé et est allé dans un des tiroirs de l'armoire, d'où il a sorti des vêtements en soie noire. Il s'est approché de moi et m'a embrassé à nouveau, je ne lui ai même pas demandé ce qui allait se passer, je le sentais, je le voulais.


	Il m'a bandé les yeux avec l'un de ces chiffons et avec le reste, il a attaché mes mains et mes jambes à différents côtés du lit. Ses doigts ont caressé mes lèvres, mon cou, je sentais ses lèvres sur mon ventre, sa langue jouait avec mon nombril. Il a habilement détaché mon soutien-gorge, ses doigts ont caressé mes seins, ils ont dessiné des cercles sur mes tétons les rendant durs comme du granit, sa bouche est allée vers l'un d'eux et il a commencé à me sucer et à me goûter, faisant augmenter mon excitation et rendant la mouillure de mon entrejambe plus qu'évidente. Ses doigts ont traversé mon sexe, séparés seulement par la fine couche de tissu de mon string, me poussant au paroxysme.


	Il a retiré le bandeau de mes yeux, il m'a fallu quelques secondes pour m'acclimater à une plus grande clarté, il m'a embrassée et a chuchoté dans mon oreille "Je reviens tout de suite, attends-moi, ne pars pas..." et sans rien dire, je l'ai regardé quitter lentement la pièce et laisser la porte de la chambre à moitié ouverte.


	J'étais là, pratiquement nue et attachée à un lit d'hôtel, la porte de la chambre ouverte et exposée au regard de toute personne passant dans le couloir de l'hôtel. La première à passer était une femme d'une trentaine d'années dans un costume sophistiqué et des chaussures à talons aiguilles, elle est passée lentement devant la chambre, son regard vers moi était hautain et désagréable, quelques minutes plus tard c'était une jeune femme de chambre qui a traversé le couloir d'un pas accéléré, son regard était de surprise et en même temps elle rougissait et le dernier à passer devant la porte de ma chambre était un monsieur probablement dans la quarantaine, élégant et avec un pas régulier, pendant juste une seconde il s'est arrêté devant la porte et son regard dénotait clairement le désir et en même temps le doute.


	Environ 20 minutes s'étaient écoulées quand tu es revenu dans la pièce, tu as fermé la porte derrière toi et tu as commencé à te déshabiller lentement, et devant moi, j'ai découvert un Adonis très bronzé.


	Lentement, tu t'es approchée de moi d'un côté du lit, ton sexe était près de mon visage et j'ai tendu la main pour essayer de le prendre avec mes lèvres; cependant, tu m'as laissé à peine le toucher, pendant de nombreuses minutes tu m'as exaspéré, tu m'as laissé à peine goûter ton sexe en érection, tu l'as tenu à une distance où je ne pouvais que le toucher et peut-être que cela a rendu mon désir de pouvoir le goûter à tout moment plus grand.


	J'ai enfin pu apprécier son goût, salé, intense et fort, mes lèvres en ont pris possession, courant de haut en bas de ta tige encore et encore, la chaleur de ma bouche berçait ton sexe, tandis que la mienne palpitait de désir et d'impatience.


	Le fruit de mon plaisir a quitté ma bouche, très lentement tu as commencé à descendre le long de mon corps, ton gland caressant mes seins dans ta descente jusqu'à ce que tu sois entre mes jambes, tu as embrassé mon pubis tout en détachant mes jambes et lorsque j'ai eu l'intention de t'y attacher tu m'as retournée et tu t'es allongée sur le ventre.


	Une de tes mains a commencé à caresser mes poils pubiens bouclés, tes doigts ont lentement couru le long de mes lèvres intimes qui se sont ouvertes à toi comme une fleur au printemps, trempées dans une rosée spéciale que tes caresses ont fait jaillir de mon intérieur. Pendant que deux de tes doigts me pénétraient doucement, l'autre main a caressé mon clitoris formidablement protubérant, faisant trembler tout mon corps et faisant courir le ressort en moi avec plus d'élan.


	Tu as écarté mes jambes encore plus largement et avec un de tes doigts imbibé de mon essence intime tu as commencé à percer mon cul, quelques secondes plus tard tu as remplacé ton doigt par ton sexe massif qui m'a pénétré en produisant une petite gêne à peine perceptible grâce à tes caresses expertes, Tes pénétrations étaient rythmées, profondes, parfois rudes et presque animales, mon plaisir était à ce moment-là immense et quelques secondes seulement après que tu aies inondé mes entrailles, je me suis déversée dans un orgasme dévastateur qui m'a fait m'effondrer sur le lit. Pendant plusieurs minutes, nous sommes restés comme ça, épuisés.


	J'ai commencé à sentir tes lèvres sur mon dos, tes baisers ont voyagé le long de ma colonne vertébrale, jusqu'à ma taille, s'arrêtant sur mes fesses et profondément dans mes cuisses. Tu m'as à nouveau retournée, ta langue a commencé un lent tour de mon sexe, de haut en bas et inversement, l'humidité de ta bouche s'est mêlée à l'humidité née à l'intérieur de moi et ta langue l'a étalée dans tous les plis et coins de mon sexe. Tes lèvres ont ensuite pris possession de mon clitoris, m'amenant à une tension maximale, et tes doigts en ont profité pour me pénétrer. 


	Et de cette façon, sans me laisser de répit ou de repos, tu m'as fait fondre dans ta bouche encore et encore jusqu'à ce que je sois épuisée et sans force.


	Je ne me souviens même pas quand je me suis endormie, ni quand tu as quitté la pièce, je sais seulement que je me suis réveillée enivrée de plaisir, avec mes lacets de chaussures noués et un morceau de soie noire noué en forme de nœud sur mon poignet droit.


	Une semaine seulement s'est écoulée depuis et j'ai encore tous les souvenirs de cette nuit magique dans ma tête, j'espère avoir de tes nouvelles bientôt........


	Le téléphone sonne au loin et me sort de ma rêverie et de mes rêves.


	Peut-être,.......... martèle dans mon esprit alors que je me dépêche de ramasser le récepteur.


	 


	 




Une nuit avec Javier 


	La nuit était enfin arrivée et avec elle, le moment de le revoir. Javier est arrivé ponctuellement à 21 heures comme il l'avait annoncé. Je l'ai salué formellement comme je le faisais toujours à la porte de ma maison. Mais quand la porte s'est refermée, j'ai fermé sa bouche avec un long baiser tendre et passionné. Un baiser dans lequel nos langues se sont fondues, emmêlées et démêlées pour se rejoindre à nouveau. Mes mains ont joué avec ses longs cheveux doux et soyeux.


	 Mes doigts ont capturé chaque centimètre de cette douceur, chatouillant l'intérieur de mes orteils. Tout mon corps a répondu au plaisir de l'embrasser. Mes mains ont glissé le long de son cou, sur sa poitrine. Mes mains ont examiné tout ce qu'elles pouvaient, tous les endroits accessibles. Ma bouche s'est échappée de sa bouche, s'enfonçant dans son cou, lui donnant de doux baisers et de petites morsures comme si je marquais le chemin pour conquérir un nouveau territoire.


	Il a commencé à déboutonner mon chemisier, révélant mes seins et leurs signes évidents d'excitation. Mes seins étaient très durs, plus fermes, mes tétons érigés pointaient vers lui. Lorsqu'il a retiré son soutien-gorge, il a pu les voir roses presque rouges, dures et appétissantes pour être mordues doucement. C'était comme s'il détectait un doux parfum aphrodisiaque, quelque chose qui faisait que sa bouche allait vers eux. Le contact de sa bouche sur mon téton a provoqué un courant électrique dans mon dos, comme un aiguillon à bétail.


	Sa langue a commencé à former des cercles concentriques sur mon mamelon. Petit à petit, il a pris possession de mes seins, sa bouche les a presque avalés, ses morsures ont secoué tout mon corps. Au milieu de tout ce plaisir presque indescriptible, il a abandonné sa bouche d'eux et la place a été prise par ses doigts faisant des mouvements, pressant. Il a utilisé sa langue comme un fouet, provoquant des vagues de plaisir dans mon ventre. Seuls des gémissements sortaient de ma bouche, de plus en plus forts. Ma bouche semblait parler une langue étrange, des mots coupés et des gémissements à cause de la quantité de caresses qu'il me faisait subir.


	Soudain, ses caresses ont cessé et il m'a fixé, dirigeant son regard vers mon pubis. J'ai parfaitement compris ce qui allait se passer. Il a fini de me déshabiller et a approché sa langue de mon vagin et l'a remplie de doux et tendres baisers, puis a commencé à ouvrir mon vagin avec ses doigts qui ont trouvé un vagin terriblement humide et désireux d'être exploré. Н Il a plongé ses doigts dans mon vagin et un gémissement fort et profond est sorti de ma bouche. Ses mains ont caressé mes jambes, mes genoux, ma queue.


	La vue qu'il avait de l'endroit était spectaculaire, je pouvais voir ses trois doigts pénétrer dans mon vagin, ressortir trempés d'une substance visqueuse que j'ai ensuite pu goûter lorsqu'il a mis ses doigts pleins de mes jus dans ma bouche. C'était un plaisir de le boire et encore plus de ses propres doigts. Mes jus avaient un goût sucré, délicieux.


	Ses mains ont partagé le territoire entre mon vagin et ma queue. Il a doucement déplacé sa main vers ma queue et tout mon dos s'est arqué de plaisir. Mes doigts ont couru le long de son dos, l'explorant et le serrant comme pour le capturer. J'ai apprécié ses caresses pendant un long moment jusqu'à ce que, enveloppée d'un plaisir presque inexplicable, je lui demande: "Suce ma chatte, s'il te plaît" Il s'est enfoncé immédiatement et sa bouche était humide de moi..... Sa langue a pénétré aussi profondément que possible et quand il est sorti de moi, il s'est consacré à tapoter mon clitoris. Je pensais que je devenais folle de plaisir. 


	Je l'ai fouetté de plus en plus fort comme si je le punissais d'être là, si excité, si dur, si désirable. Alors que mon clito était soumis à une énorme quantité de caresses, mon corps a commencé à trembler et j'ai éclaté en hurlant dans un orgasme spectaculaire qui a trempé son visage de mes jus.


	Elle n'a pas arrêté une seconde de punir mon clitoris avec ses caresses et a dit "Monte sur moi". J'ai volontairement grimpé sur le dessus de son corps. J'ai adoré cette position, l'une des plus agréables pour moi. Sentir toute sa bite à l'intérieur de moi, m'envahir et être celui qui décide jusqu'où il me pénètre, avoir le contrôle. Je me mets sur lui, sentant sa queue dure, chaude et excitante dans ma chatte, et je commence à le chevaucher sans le quitter des yeux une seconde. Je le regarde fixement, avec un regard que certains hommes ont qualifié d'inapproprié, marquant le degré de passion dans lequel je suis... Je mets ses mains sur mes hanches et il commence à pousser ma chatte contre sa queue pendant que je le chevauche.


	La pénétration est devenue plus forte, plus profonde, j'ai accéléré mes mouvements et l'ai chevauché beaucoup plus vite, regardant sa respiration s'accélérer, sentant comment ses muscles se contractaient et poussaient sa riche queue en moi. Entre deux mouvements, j'ai éclaté dans un autre orgasme qui a trempé sa queue, ses poils pubiens et m'a fait m'effondrer sur sa poitrine.


	Ce n'était que pour une seconde car il m'a immédiatement dit de ne pas le laisser comme ça et je suis revenue sur lui. Il a commencé à me pénétrer de plus en plus vite, je pouvais maintenant sentir ses couilles claquer contre ma chatte, produisant un bruit, un craquement électrisant. Par moments, il relâchait ses mains de mes hanches et torturait mes tétons avec des pincements qui me faisaient perdre la tête et produire des gémissements très intenses. 


	Je ne pouvais pas m'arrêter de bouger, maintenant une seule idée envahissait mon esprit et c'était que son lait envahisse ma chatte, que son lait chaud brûle mon être, que je puisse le goûter, le savourer, le rendre à nouveau mien comme tant d'autres nuits. Javier connaissait parfaitement mes mouvements et savait qu'à ce moment-là, il pouvait faire ce qu'il voulait avec moi et donc, sans avertissement ni sous-entendu, il a glissé un doigt dans mon cul.


	Un cri est sorti de ma bouche, puis il a commencé à pousser de plus en plus fort dans mon cul et à murmurer des mots à mes oreilles. Puis, au milieu de toutes ces sensations, j'ai pu sentir sa queue tressaillir et un orgasme était évident et n'a pas mis longtemps à venir. 


	J'avais déjà retardé mon orgasme volontairement environ quatre fois en le chevauchant, mais cette fois, j'allais le laisser venir et me remplir de son sperme. Quelques secondes plus tard, il a crié "ouch bébé" et j'ai senti les jets chauds de sperme à l'intérieur de ma chatte alors qu'ils glissaient sur mes jambes et sur les siennes. Immédiatement et presque instinctivement, j'ai introduit un doigt dans ma chatte et je l'ai sorti plein de lait que j'ai porté à ma bouche sans m'arrêter pour le regarder. Ummm, ça avait un goût délicieux et ensuite j'ai répété la procédure et je lui ai fait goûter son propre sperme, comme ça m'a excitée!


	Il était épuisé et je me suis retirée de lui, couchée sur le lit, presque molle. Il me restait encore un peu d'énergie et j'ai procédé à quelque chose qui me fascinait, à savoir nettoyer sa bite de son sperme mélangé à mes propres jus, la boisson la plus savoureuse de toutes. Après un certain temps dans cette tâche, sa bite est redevenue dure et comme tu peux l'imaginer, nous avons baisé toute la nuit.


	 


	 




Les nerfs de la première rencontre 


	Нola, tu peux m'appeler Alba et je suis une prostituée ou plutôt une pute car oui, je suis une pute parce que j'ai décidé de l'être et parce que j'aime ça et aujourd'hui, je veux te dire comment chacun de mes rendez-vous peut être, rien n'est comme il semble ou comme tu le penses.


	Cela fait environ huit mois que je suis dans le secteur du sexe à louer, j'ai déménagé de ma ville natale, que je ne dirai pas pour des raisons de sécurité, pour étudier à Madrid, enfin étudier, disons que c'est ce que mes parents ont pensé quand j'ai fait mes valises mais il était très clair pour moi que même ma propre sainte mère savait dans quoi je m'embarquais car les difficultés familiales étaient nombreuses et les opportunités d'emploi dans ma ville natale inexistantes.


	Quelques années plus tôt, j'avais eu de bons implants en silicone qui se sont avérés ne pas être si bons et m'ont donné les 90 que je regarde et pour lesquels beaucoup d'hommes bavent quand ils me voient; Je suis désolée, je suis perdue, avec mes 23 ans j'ai dit à mon copain d'aller se faire foutre, j'ai fait mes valises et j'ai pris le bus qui m'a déposé à la gare de Mendez Alvaro, en une semaine je travaillais.


	La première chose que j'ai faite a été de publier dans quelques pages d'un certain prestige un petit profil et quelques photos d'un type qui s'est avéré être un effronté et que je n'ai plus jamais baisé parce que pour mon bonheur, c'est moi qui baise et vous êtes ceux qui pensent me baiser, JA, mais bon, c'est une autre histoire.


	Le fait est que j'ai publié un lundi et que le même lundi j'avais déjà environ 50 réponses dans l'adresse email que j'avais créée, j'avais cherché un nom qui apparaîtrait dans les premières positions du web au cas où il serait mis par ordre alphabétique et j'ai fait très attention à dire ce que je faisais ou ne faisais pas, j'ai opté pour des photos plutôt fades car je voulais suggérer plutôt que montrer et après tout cela j'ai décidé de faire une certaine sélection de mes futurs et prochains clients.


	 Mes premières rencontres se sont déroulées sans douleur ni gloire parce que j'ai appliqué ce que j'avais appris avec mes précédents partenaires de lit, ce qui n'était pas une mince affaire mais avec le temps, j'ai appris beaucoup plus et je peux faire jouir un homme en cinq minutes presque sans me toucher et presque sans le toucher car je dois l'admettre, je suis une bonne pute, le genre coûteux, le genre de putes qui vident leur portefeuille, leurs couilles et si je ne veux pas qu'il revienne, ne reviennent pas.


	Mais tout cela me vient à l'esprit parce que ce que je ne peux pas éviter, c'est l'excitation de la première rencontre, je suis généralement très sélective avec mes clients et je les fais passer par de nombreux filtres avant qu'ils ne se retrouvent entre mes jambes, mon intuition ne me trompe généralement pas et si je me souviens, je ne me suis trompée qu'avec un fou qui est déjà poursuivi en justice et dont quelqu'un aura probablement cassé les jambes parce que comme je l'ai dit, je peux faire ce que je veux avec la volonté d'un homme et transformer la mouche la plus faible dans une pièce de cadres d'assurance en un tueur sanguinaire. 


	Ce sentiment est indescriptible et je ne pense pas pouvoir le comparer à quoi que ce soit, une fois que mon client est passé par la coupe, je le retrouve généralement dans un café pour l'observer pendant quelques minutes, je n'ai pas besoin de plus, avec deux minutes je sais ce que chacun veut, ses nerfs, sa façon de s'asseoir ou de boire, mais je dois d'abord me préparer, La préparation est toujours très consciencieuse car j'aime être parfaite pour mon client et pendant que je me prépare, je me recrée, pendant que je remonte mes bas lentement et doucement, pendant que je peins mes lèvres ou que je fais les lignes de mes yeux, tout fait partie de cette liturgie qui brûle en moi et que si ce n'était pas ce moment où je pense à ce qui m'attend, je brûlerais à mort.


	Je vais te raconter un cas, pas le meilleur, ni le pire, juste ce qui m'est arrivé hier; Après dix jours de correspondance croisée avec un certain homme mûr de 42 ans, j'ai décidé qu'il était temps de passer à l'étape suivante, pour autant que je sache, il était célibataire - mensonge éhonté, il était marié et avec ces gars-là, je suis généralement la plus grande garce de tous -, il avait une écriture soignée donc il devait avoir une certaine culture, il a dit qu'il gardait la forme et qu'il était beau, cela ne veut rien dire pour moi car quand je passe aux choses sérieuses, la seule chose que j'aime, c'est que leurs bites n'aient pas trop de poils et qu'elles sentent bon.


	Pour la première chose, je ne peux rien faire, mais pour la deuxième, je peux, parce que je le mets sous la douche et je les frotte jusqu'à ce qu'ils brillent, haha, alors j'ai parlé de ce type mature intéressant, JA, une autre blague, il n'y a rien de plus drôle que les surnoms qu'ils utilisent habituellement et celui-ci était pathétique, appelons-le Rober -évidemment, le nom est fictif- et je l'ai mentionné dans une certaine cafétéria dans les derniers numéros de la rue Serrano, j'ai préparé une de mes tenues les plus "dangereuses" pour la rencontre et je me suis préparée pour le rendez-vous.


	 J'ai pris un bain tranquille dans mon appartement, j'ai mis un bon masque sur mon visage et j'ai hydraté je pense même l'intérieur de mes oreilles, héhé, mes vêtements reposaient sur le lit et j'ai d'abord porté la lingerie la plus audacieuse que j'avais à disposition, Je me suis regardée nue dans le miroir de ma chambre et je me suis presque embrassée car je me trouvais irrésistiblement attirante, mes courbes, mes seins parfaits, ces auréoles de taille moyenne, mes lèvres pleines, un pubis rasé aussi doux qu'une plume, mmmmm, Robert ne me tiendrait pas dix minutes et j'ai ri intérieurement; Je me suis assise pieds nus et j'ai enfilé mes bas, mon porte-jarretelles noir que j'ai doucement accroché, puis un soutien-gorge noir très délicat que j'adorais et je me suis de nouveau regardée dans le miroir, j'aimais de plus en plus le résultat.


	Je me suis parfumée doucement et en cela, je ne pense jamais à mes clients, je me fiche qu'ils aillent sentir comme une femme, car c'est ce que je suis et celui qui vient me voir doit apporter tout le paquet. Un chemisier blanc qui mettait en valeur ma lingerie et un gris coquet qui descendait jusqu'aux genoux mais montrait mes hanches avec une veste courte de la même couleur et des chaussures vertigo noires, j'étais ravissante; J'ai pris mon sac et j'y ai mis deux préservatifs au cas où je me serais trompée dans mes impressions, du lubrifiant - parce que chaque client devrait avoir l'impression d'avoir joui et d'être trempé et que cela ne peut être obtenu qu'avec du jet lube ou en se faisant baiser comme des dieux et ce dernier cas n'arrive qu'une fois sur un million, mes clés de maison et mon sac et j'étais dehors au bon moment, un taxi à la porte et j'étais prête à partir.


	- Au café Serrano 2xx


	- Dans quelle direction veux-tu que nous allions?


	- Suba Principe de Vergara


	Le chauffeur de taxi, un jeune homme qui n'arrêtait pas de me regarder et de me déshabiller du regard, continuait à me parler mais je fermais les oreilles, me concentrant sur l'argent que Robert allait me payer, et pour animer la situation, je déboutonnais malicieusement un bouton de mon chemisier en faisant semblant de regarder par la fenêtre.


	J'ai payé le billet, repris mon souffle et me suis dirigée vers la porte, je savais déjà qui c'était car c'était la seule table avec un homme et nous nous sommes présentés.


	- Robert?


	- Oui, Alba?


	- Oui, mmm, comme tu es beau, quelle surprise, je ne m'attendais pas à ce que tu aimes ça -premier mensonge-.


	- Merci, je te trouve très belle.


	- Merci beaucoup, ai-je dit en flirtant, je me suis assise à côté de lui et je l'ai embrassé au coin des lèvres pour sentir sa peur, la peur que tous les hommes ont lorsqu'ils me rencontrent pour la première fois.


	- Tu veux un verre ou on s'en va?


	- Je préférerais qu'on parte, puis on le boira si tu veux.


	Robert a payé sa boisson et avant qu'il ne me demande, je lui ai dit que j'avais un appartement où nous pourrions être plus tranquilles, en fait c'est un appartement que je partage avec quelques amis pour ces choses-là et nous nous coordonnons quand nous avons un rendez-vous, nous collaborons tous et payons les frais, le nettoyage des serviettes, les chaussons de douche, le gel ou la même listerine, entre nous c'est facile et nous nous entendons bien; le candide Robert est venu me chercher comme un chaton ou plutôt comme un chiot abandonné sans remarquer que je me léchais les lèvres.


	Après une courte marche, nous sommes arrivés et sommes montés au neuvième et dernier étage, je pense que les portiers savent ce que nous faisons mais à cause de mon caractère, je pense qu'ils n'osent même pas ouvrir la bouche quand ils me voient sauf pour dire bonjour; j'ai ouvert la porte fermement et lui ai demandé s'il voulait boire quelque chose.


	Il m'a demandé un gin tonic -maintenant tous les gars intelligents veulent du gin tonic- que je lui ai préparé avec un certain dévouement pendant qu'il me déshabillait du regard et des mains, il semblait nerveux, pressé, c'est le genre de clients que nous aimons, ceux qui sont pressés d'aller au travail et qui viennent dès que tu murmures que tu es très excité. Avec une certaine hâte, je lui ai dit de me payer et il a sorti une de ces enveloppes de mariage avec le taux horaire, je l'ai mise dans une poche intérieure de mon sac qui était difficile d'accès et je suis revenue avec.


	Il n'a pas eu le temps de le boire, je suis allée à la douche et je l'ai invité à venir avec moi, j'ai attendu l'eau chaude et nous sommes entrés ensemble, je ne l'avais pas encore embrassé et j'en ai profité pour l'embrasser sur la bouche pendant que je saisissais sa queue pour la savonner, J'ai laissé sa queue propre comme un sou neuf et je me suis préparée à me sécher et je l'ai invité à utiliser un bain de bouche, je lui ai dit que par précaution, mensonge pourri, mais les garçons qui reniflent leur haleine sont dégoûtants et dès qu'il a été prêt, je l'ai emmené dans ce lit de presque 2 ans.30 avec les miroirs presque sur la commode, je lui ai demandé d'attendre un moment pendant que je m'enduisais de lubrifiant vaginal.


	Une fois que j'étais prête, j'ai jeté Robert sur le lit, il est resté silencieux, je crois qu'il a juste soufflé et avec mes yeux les plus coquins, je me suis allongée à côté de lui, j'ai subrepticement mis le préservatif sur la table de nuit et de la voix la plus douce que j'ai pu sortir de ma gorge, je lui ai dit de se préparer à toucher le ciel, j'ai embrassé son cou doucement et j'ai senti ses tétons se durcir, Ses mains me touchaient sans raison, mais au moins ce n'était pas brutal, et je suis descendue sur sa poitrine, la léchant très lentement et caressant son torse, ce n'était pas une poitrine très poilue et cela a été apprécié alors que mes jambes ont fait un trou entre ses cuisses pour sentir sa bite dans mon ventre, je n'ai pas perdu son contact visuel alors que je léchais chaque recoin de son corps en descendant lentement.

OEBPS/Images/logo_xinxii.jpg
XinXii





OEBPS/Images/image.png





